
 

Pensée pour le Sabbat 
        

 

 

Par Dan Dowd, pasteur de 3 congrégations dans le Winsconsin, Etats-Unis 

 

On peut prendre un nouveau départ 

 

Thomas Edison a inventé le microphone, le phonographe, l’ampoule à incandescence, le 

cinéma parlant et plus de 1 000 autres choses. En décembre 1914, cela faisait déjà dix ans 

qu’il travaillait sur une batterie d’accumulateurs. Cela avait considérablement mis ses 

finances à rude épreuve. 

 

Un soir, un incendie d’origine inconnue s’est déclaré dans la salle de projection. En quelques 

minutes, tous les matériaux d’emballage, le celluloïd destiné aux disques et aux films, ainsi 

que d’autres produits inflammables, étaient en proie aux flammes. Les pompiers de huit 

villes voisines sont intervenus, mais la chaleur était si intense et la pression de l’eau si faible 

que toute tentative d’éteindre les flammes s’est avérée vaine. Tout a été détruit. Alors que 

tous ses biens partaient en fumée dans cet immense incendie, les voisins se demandaient si 

son moral allait en prendre un coup. Bien que les dégâts aient dépassé les deux millions de 

dollars (en valeur actuelle), les bâtiments n’étaient assurés qu’à hauteur de 238 000 dollars, 

car ils étaient construits en béton et considérés comme ignifuges. 

 

Charles, le fils d’Edison âgé de 24 ans, chercha frénétiquement son père au milieu de ce 

brasier. Il finit par le trouver, observant calmement l’incendie, le visage illuminé par les 

reflets, ses cheveux blancs flottant dans la brise provoquée par le feu. « J’avais le cœur serré 

pour lui », raconta Charles. « Il avait 67 ans – il n’était plus tout jeune – et tout partait en 

fumée. Quand il m’a vu, il a crié : “Charles, où est ta mère ?” Quand je lui ai répondu que je 

ne savais pas, il a dit : “Trouve-la. Amène-la ici. Elle ne verra jamais rien de tel de toute sa vie 

! » Le lendemain matin, Edison a contemplé les ruines et a déclaré : « Le désastre a une 

grande valeur. Toutes nos erreurs sont consumées par le feu. Dieu merci, nous pouvons 

repartir à zéro. » Trois semaines après l’incendie, Edison réussit à livrer le premier 

phonographe. 

 

Et vous ? Nous pouvons nous attacher tellement à ce que nous pensons être les seules 

options par lesquelles Dieu peut nous délivrer, que nous en oublions qu’Il est souverain et 

qu’Il peut diriger nos chemins d’une manière qui dépasse notre compréhension (Esaïe 55:8). 

Cela ne devrait pas nous surprendre, car la Bible regorge d’exemples qui nous montrent que 

Dieu veille sur Son peuple et qu’Il prendra soin de lui (Psaumes 34:16). 

 



Job a cru que tout ce qui comptait dans sa vie avait disparu en un seul jour. Joseph a vu 

toute sa vie basculer le jour où ses frères l’ont vendu comme esclave. Moïse a pensé que sa 

vie était finie lorsqu’il a tué l’Égyptien et s’est enfui pour sauver sa peau. Samson a vu (ou 

n’a pas vu, selon le cas) sa vie s’effondrer complètement lorsque Delila lui a coupé les 

cheveux et que les Philistins lui ont crevé les yeux. Marthe et Marie étaient rongées par le 

chagrin lorsqu’elles ont enterré Lazare, sachant que le Christ aurait pu le guérir. 

 

Dieu aurait pu agir différemment avec ces personnes, mais Il ne l’a pas fait. Il a vu un moyen 

de les atteindre à travers certaines situations afin qu’elles puissent devenir plus que ce 

qu’elles pensaient possible. Pensons-nous que Dieu nous voit de la même manière ? Dans 

Deutéronome 14:2, il nous est dit que Dieu nous a choisis et a fait de nous un peuple saint. 

Dans 1 Pierre 2:9, on nous rappelle que « …vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, une 

nation sainte, un peuple acquis, afin que vous annonciez les vertus de celui qui vous a 

appelés des ténèbres à son admirable lumière ». 

 

Dieu ne s’intéresse pas aux biens matériels auxquels nous accordons de la valeur, si le fait de 

les laisser être détruits nous fait sortir des ténèbres pour entrer dans sa merveilleuse 

lumière. 

 

Que Dieu vous révèle de grandes possibilités à travers les moments difficiles que vous 

pourriez traverser. 

 

Je vous souhaite un sabbat fructueux et riche de sens, 


